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NOTES SUR LES CÉPHALOrODES, 
par W. ADAM (Bruxelles). 
X V . — Sur la valeur diagnostique de la radule 
chez les Céphalo'podes Octopodes. 
Comme A. NAEF (1923, p. 677) l'a signalé pour la première 
fois et comme G. C. ROBSOX (1925, p. 99 et 1929, p. 12) et W. 
ADAM (1933, p. 3) l'ont décrit d'une façon plus détaillée, la 
radule de certains Céphalopodes Octopodes se caractérise par la 
séi-iation des dents centrales, caractère unique i)armi les ilol-
lusques. G. C. Ronsox (1929, p. 14) dit il propos de la valeur 
diagnostique de cette sériation : 
« At present I do not attach very great weight to the seriation 
in the diagnosis of species. In a general way species distinguished 
by other characters tend to have different types of seriation, 
but the data on p. 29 show that the individual variation in the 
type of seriation is considerable, and I think that the form of 
the radula undergoes changes with increasing age, so that the 
rhachidian tooth of young forms may have a different type of 
seriation from that found in old ones. The whole question re-
quires very careful and special study ». 
Le type de sériation ne semble donc pas être très caractéris-
tique pour chaque espèce, cependant j ' a i trouvé un cas où le 
type de sériation est très constant chez les individus adultes 
d'une même espèce (ou groupe d'espèces) présentant une dis-
tribution géograp'aique étendue. 
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Il s'agit du type de radule que j ' a i décrit (W. ADAM, 1939, 
[). 80, fig. 10) chez Octopus (Octopus) fusiformis Brock, 1887. 
Les dents centrales de cette espèce se caractérisent par la pré-
sence de deux à trois denticules de chaque côté de la pointe mé-
diane. Ces denticules se disposent symétriquement de la façon 
A B C D E F 
Fig. 1. — Schémas de la sériation des dents centrales des radules de: 
A — Octopun gardinerl (Hoyle) (selon G. C. ROBSON, 1925, p. 105) 
et Octopus niveiif; Lesson; B — Octopus cyaneus Gray; C — Octo-
pus macropus Risso; D — Octopus fusiformis Brock (selon W. 
ADAM, 1939, fig. 10) et Octopus variabilis (Sasaki) ; E et F — Oc-
topus macropus Risso. 
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suivante : dans chaque quatrième dent un petit endocône appa-
raît, il se déplace latéralement dans les dents suivanles et de-
vient successivement endocône extérieur dans la quatrième dent 
et ectocône dans la septième dent ; dans la huitième à la dixième 
dent, il disparaît. Comme une nouvelle série commeuce avec 
chaque quatrième dent, il y a à la fois trois denticules de cha-
que côté dans la plupart des dents (fig. I D) . 
Dans ce cas, il n'est pas possible d'exiirimer le type de séria-
tioii au moyen d'une simple formule comme l'a décrit G. C. HOIÎ-
so.N (1929, p. 13). En effet, cet auteur indique par la letti'c A 
ou B respectivement la sériation syniétri(pie ou asymétrique et 
par un chiffre annexé à la lettre, le nombre de dents par séi-ie, 
c'est-à-dire le nombre de dents après leqnel une nouvelle série 
commence. Or, chez Octopus pisiformin T>rock une noiivelle série 
commence quand la première n'est ]ias encore finie et même une 
tioisième série ai)paraît j)endaut que la première continue. Ainsi 
la formule A3 n'exprimerait nullement la structure exacte de 
cette radule. La formule Aj, par exemple, pourrait re[)résenter 
]»lnsie\irs radules complètement différentes comme le montrent 
les schémas suivants (fig. 1), qui représentent des radules exis-
tantes (théoriquement encore d'autres combinaisons seraient j)os-
sibles). 
La formule A^ a été également trouvée chez des radules bien 
différentes (fig. 2). 
J^ a foi-mule donnée par G. C. RORSO.V ne peut donc servir que 
])our les radules les plus simples; dans la plupart des cas il faut 
donner une figure, un schéma ou une descri])tion détaillée pour 
se rendi'e compte de la structure exacte de la radule. Eventuel-
lement on pourrait modifier la formule de G. C. ROBSON et 
indi<]uer ])ar des chiffres successifs le nombre de denticules de 
chaque côté de la jxùnte centrale, dans les dents d'une série 
dans le sens de G. C. lîousox. Ainsi on obtiendrait les formules 
suivantes pour les schémas figurés ci-dessus : Ai.j.i. (fig. 1 A) ; 
A,.,.,, (fig. 1 l i ) ; A3.2.2. (fig- 1 C ) ; A3.,.,, (fig. 1 D) ; 
A..,.3. (fig. 1 E) ; A,.,.3 (fig. 1 F) ; A,.,.,., (fig. 2 A) : A,.,.,.,. 
(fig. 2 r.) : A,.,.,.,, (fig. 2 C), A2.2...1 (fig. 2 D) ; A,.,.,., (fig. 2 E) . 
— J'^ n étudiant quelques spécimens iVOctopufi tiiacropufi Kisso 
]u-ovenant des Iles Gilbert [collection SIXTKN BOCK (1)] j ' a i été 
surpris de trouver dans les radules une sériation semblable à 
(1) L'ne description détaillée de ces spécimens para î t ra ultérieu-
rement; travail à l 'impression). 
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celle d'Octopiis fiisifonnii^ Brock (voir fig. 1 C) . La radule 
(VOctopitfi macropus Kisso n ' a pas été figurée pa r G. O. l îou-
s().\ (1929), qui décr i t les dents cent ra les (p. 104) comme a y a n t : 
« a marked overr iding ser iat ion of symmetr ical ty]»(' (A,) ». 
J e suppose qu ' i l s 'agi t de la ser iat ion que j ' a i décri te et figurée 
A B O D E 
Fig. 2. — Schémas de la seriation des dents centrales des radules do: 
A — Octopus ci/diK »v Gray et Octopus gjohosns Appellöf ; W — Oc-
fopiis bocki Adam (selon W. ADAM, 194..., fig. 90) ; C — Octopus 
g/ohoxiis Appellof; D — ? Octopus honyloiir/eiisis Hoyle (selon 
W. ADAM, 19.39, p. 97) et Octopus snhitii Verany (selon G. C. RoB-
SON, 192,"), ]). 105); 1'". — Octo/)Us ruhjoris Linné (en l'éalité cette 
dernière radule esL asymétrique; pour l 'uniformité des schémas 
je l'ai dessinée symétriquement). 
pour Octopiift fiisifoniiift Brock. De ])lns, dans la radu le (VOcto-
pus inaeropus Kisso, les t roisièmes dents la téra les sont : 
« s t ra igh t , heavy and recurved a t the t ip » (G. C KOBSON, 1929, 
p . 104). Ce carac tè re t r ès typique se re t rouve chez tous les indi-
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vidus iVOctopvs macropns Kisso que j ' a i pu examiner, de même 
que chez la radule û'Octopus fusiformis Brock, signalée ci-dessus. 
Cependant les très petits individus (longueur dorsale du man-
teau 8 et 14 mm.) (VOctopns macropns IJisso ne montrent cette 
sériation caractéristique qu'irj-égulièreuient, la plupart des 
dents centrales n'ayant que 2 denticules de chaque côté de la 
pointe centrale. 
De])uis loi's, j ' a i eu l'occasion d'examiner des Octopns ma-
cropns Risso de la Mer Rouge (fig. 1 F ) , de la Méditerranée 
Fig. 3. — Radule d'un spécimen adulte d'Ocfopiis macropus Risso, 
provenant do Naples (voir aussi le schéma fig. 1 E). 
(fig. 1 E et fig. 3) et de la Mev Caraïbe (voir W. ADAM, ] Î )11 , 
fig. lu ) . Chez tous ces spécimens les dents centrales ont trois 
a quatre denticules de chaque côté de la pointe centrale, tandis 
fjue les troisièmes dents latérales sont grosses, assez droites, 
avec leur sommet brusquement courbé. 
Les Octopns macropus Risso signalés au Japon ont été consi-
dérés par M. SASAKI (1029, p. 90) comme une nouvelle espèce : 
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Octopys rariahiUs à cause de l'organe sipbonale en forme de 
VV au lieu de W comme chez Octopus mncmpus Kisso, et quel-
ques autres légères différences. La radule û'Odopiis rariahilis 
(fc^asaki), présente cependant exactement la même structure et 
le même type de séiiation que chez Octopiis nincropns liisso, 
comme j ' a i pu le vérifier d'api'ès un spécimen i)rovenant de la 
baie de Sagami (fig. 1 D). 
Une autre espèce du Japon : Octopus Jiottai (Sasaki 1029) 
qui, .selon l'auteur, diffère légèrement d'Octopus rariohilis (Sa-
-viki), ]>résente également le même type de sériation de la radule. 
La radule que j ' a i figurée en 1939 (p. 83, fig. S) sous le nom 
iVOctopus macropus Kisso diffère des autres par l'absence d'en-
docônes dans la plupart des dents centrales. Un matériel plus 
nombreux sei'a nécessaire poui- ])ouvoir vérifier s'il s'agit ici d'un 
cas anormal ou si le matériel représente peut-être une autre 
espèce. 
— Comme je l'ai fait remarciuer ci-dessus, la radule d'Octopus 
fusifonnis ISrock (selon rexemplaire que j ' a i décrit en 1939) 
ressemble foitement aux radules d'Octopus utacropus Kisso. 
Or, la forme allongée caractéristique d'Octopus fusiformis 
Brock rai>pelle celle des jeunes s])écimens d'Octopus inacropiis 
Risso (chez Octopus rariahilis (Sasaki), l 'adulte est également 
fortement allongé). ^lalheureusement l'exemplaire original 
d'Octojius fusifofiuis r.rock, le seul individu mâle connu de 
cette es])èce, a son bras hectocotylisé régénéré, de sorte que la 
partie hectocotylisée extrêmement réduite ne présente ])roba-
blement pas l'état normal. Une comparaison détaillée des deux 
espèces est donc impossible et ])Ourtant je suis enclin à consi-
dérer Octopus fusiformis ilrock comme identique à, on au moins 
comme très voisin d'Octopus macropus Kisso. 
La seconde esjièce allongée, faisant partie du grou])e d'Octo-
j)us fusiformis IJi-ock (voir (}. ('. ROBSON, 1929, p. 133), Octopus 
tcntJioidcs Robson, est basée sur un jeune spécimen, caractérisé 
par les bras très courts, dans l'ordi'e 1.2.3.4., la tête étroite et 
le corps fusiforine. Ce s])écimen ressemble à un des jeunes 
Octopus uKicropus Risso des lies Gilbert (voir W. An.ui, tra-
vail à rimi)ression) et correspond exactement à la figure 419'^  
que A. NAKF (1923) a donné d'un jeune Octopus macrojius Kisso 
de la Méditerranée. Dans une autre ])ublication (1939, ]). 87) 
j ' a i signalé que la radule d'Octopus tcutJioidcs Uobson diffère 
beaucoup de celle d'Octopus fusiforuiis Brock. Après avoir ré-
examiné cette radule, je dois reconnaître que les différences ne 
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sont pas tellement imjtortantes. Comme, d'une part, cette radule 
est mal conservée et comme, d'autre part, il s'agit d'an jeune 
si-écimen, ces différences entre Octopus tcuthoidcs Kobsou et 
Octopus fusifonnis lîrock ne pourraient certainement pas jus-
tifier une séparation spécifique. Je suis p]-es(pie certain de ce 
que Octopus tcuthoidcs Hobson n'est qu'un jeune spécimen 
(VOctopus macropiis Eisso. 
— La troisième et dernière espèce du groupe iVOciopus fnsi-
forrnis Brock : Octopus (nnhoinrnsis Brock, diffère fortement 
des deux autres; d'après G. C. Koissox (1929) il est luênie pos-
sible que cette espèce doi\e être classée dans le jçenre Macrotri-
topus. 
— Comme je l'ai déjà fait remarquer (W. ADAM, 1939, p. 80), 
Octopus dofh'iiii (Wjilker) semble montrer un même type de 
sériation qu'Octopus luncropus Kisso. En effet, M. SASAKI 
(1929, fig. 35) a figuré i)our cette espèce une radule, dont les 
dents centrales ont 2-3 deuticules de chaque côté de la pointe 
médiane. De plus, les troisièmes dents latérales sont courtes, 
grosses et fortement courbées. Cette es])èce (lui est ])resqne la 
plus grande de tous les ücto])odes, ressemble eu outre à Octo-
pus macropus Bisso ])ar l'oi'dre de ses bras, le nombre élevé de 
ses filaments bi-aucliiaux, l'iiectocotyle allongé et pour\ u de 
nombreuses stries transversales (mais cependant bleu distinct) 
et les gra)ids sjiernuitophoi'cs ])eu uombreiix. Il est à remarquer 
que M. SASAKI considère Octopus doflcuii (Wiilkei') comme 
Identique à Octopus pinictatus (iabb. Octopus honi/kouijcnsis 
Iloyle et Octopus tippoli/on Bei-ry. G. C. RUIÎSOM (1929) traite 
ce[)endaut Octopus doflcini (Wiilker), Parocfopus hou(/kouf/cusis 
(Iloyle) et Parocfopus nppolj/ou (Berry) comme des espèces 
distinctes, tout eu faisant remarquer leurs rapjiorts étroits. Ces 
espèces ont d'ailleurs des rapports avec Octopus isiir/nrcusis 
(Sasaki), Octopus longispndiccus (Sasaki) Pnroctopus ycndoi 
(Sasaki) et Pnroctopus conispndiccus (Sasaki) ; la radule de cette 
dernière espèce ressemble exactement à celle û'Octopus doflcini 
(Wiilker) (d'après M. SASAKI, 1929), les radules des trois auli'es 
espèces sont trop peu connues. 
— TJiie dernière espèce. Octopus uiaoruin Ilutton, ressemble à 
Octopus macropus Bisso, non seulement par la radule. mais 
également par l'ordre des bras, la structure de la membrane 
interbracliiale, la forme allongée du corps et la structure de 
l'iiectocotyle. G. C. Bousox (1928, p. 257) a créé un sous-genre 
nouveau pour cette espèce : Mncroctopus. Cet auteur a déjà fait 
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remarquer les rapports entre Octopus (Macroctopiiu) rnaorum 
Huttoii et Octopus macropus Kisso ; les différences qu'il cite 
sont jieu impoi'tantes : sculpture de la peau, couleur et gran-
deur, et il conclut même (1929, p. ITlj : « However, the resem-
blances are sufficiently striking to lead one to suppose that 
maorum may possibly prove to be a local derivative of mncropus, 
which has found in New Zealand waters conditions exce])tionally 
favourable for growth and differentiation ». 
L'exposé donné ci-dessus démontre que la radule compliquée, 
possédant 2-4 denticules de chaque côté de la poiute médiane 
des dents centrales, se trouve chez plusieurs esi)èces, toutes ca-
ractérisées par l'ordre des bras généralement 1.2.,'{.4, j)ar une 
membrane interbrachiale bien développée, souvent dans l'ordre 
A. I>. C. D. E., par un nombre élevé de filaments branchiaux, 
par des spermatoi)hores ti'ès grands et peu nombreux et ])ar 
l'hectocotyle avec une ligule allongée. 
liien que ces espèces semblent être très proches l'une de l'au-
tre, G. C'. Kdiisox (1929), dans sa monographie des Octopodes, 
les a classées dans plusieurs groTi])es différents, que nous exa-
minerons ci-dessous (voir aussi le tableau I) : 
GROI'I'I; D^Octopus macropus liisso. 
— Octopus mncropus lîisso. Tous les individus adultes que 
j ' a i ])u examiner, ])rovenant des lies Gilbert, de la Mei- Uouge 
et de la Méditerranée, de même que le jeune s]iécinien de la Mer 
(^araïbe (dont la radule est asynu''tii(iue) possèdent la radule 
caractéristi(iue que G. U. IÎOUSU.N (1929, p. lui) semble égale-
ment avoii' observée. 
— Octopus hcniiudcnsis lloyle, basé sur un jeune individu, 
ressemble fortement aux jeunes û'Octoi)Us mncropus ]r,\r la 
forme de son corps, l'ordre de ses bras et sa nu'inbrane inter-
bracliiale faible. 
G. 0. Housox (1929, p. IGl) s\i])i)ose que A. HiniA'Kix a raison 
de considérer Octopus- Ix'rmudciisis lloyle comme le jeune d'Oc-
topus chromatus Heiljirin. 
— Octopus chromatus Ileilprin n'a ])as été déi'ril avec suffi-
samment de détails et sa radule est inconnue. G. C. Koitsox 
(1929, p . 107) suppose qu'il s'agit d'une forme de marropus 
(voir aussi W. An AM, 1941, p. lo8). 
— Octopus iaprohancnsis Kobson est basé sur un jeune s])é-
cimen, dont G. C lù)i!sox a signalé la ressemblance avec une 
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forme jeune d'Octopu>i macropus. L'exemplaire que j ' a i cru pou-
\oir rapporter à cette espèce (W. ADAM, 19:ÎS, p. 7) est égale-
mont immature. Sa radule est dii'lerente, mais j ' a i déjà signalé, 
p. 5, (pie généralement seuls les adultes possèdent les dents 
centrales compliquées. 
— Oclopuft oniatus (lould, provenant des Iles Hawaii, res-
semble assez bien à Octopus macropus Risso (voir A. A. GOULD, 
1852 et S. S. BEHRY, 19li) dont il proviendrait selon S. S. BERRY 
(191i, p. 296). Bien que G. C. KOBSON admette l'étroite parenté 
de ces deux es])èces, il ne croit pas qu'elles se rapprochent telle-
ment comme le sup])ose S. S. BERKY. La radule iVOctopus oriia-
ins Gould n'a mallieureusement pas été figurée. 
— Octopus mcdoria Gi'ay, basé sur une femelle en assez mau-
vais état de consei-vation et de provenance inconnue, est, selon 
G. C. EoBsox (1929, p. tlO), voisin (VOctopus macropus Risso 
mais probablement pas cons])écil'ique. La radule n'a pas été 
figurée, mais G. C. Kousox signale que les troisièmes dents laté-
rales sont courtes et fortement coui-bées, ce qui correspond à 
la radule iVOctopus macropus. 
— Octopns machUcii Brock, enfin, basé sur un jeune spéci-
men, est insuffisamment connu pour ponvoir discuter ses ra])-
ports avec Octopus macropus Uisso. G. C Kor.sox croit qu'il 
est très voisin de cette dei-nière espèce. La radule est inconnue. 
— De tout ce groupe il n'y a en somme qu'une seule espèce 
bien définie : Octopus macropus Kisso. Les autres esi)èces, à 
l'exception (VOctopus ornatus Gould, sont basées sur de jeunes 
spécimens et ne permettent pas une compaiaison détaillée avec 
Octopus macropus, auquel elles semblent toutes se l'approcher 
ou même s'identifier. 
Il y a lieu d'ajouter à ce groujie de G. C Ror.sox deux espèces 
décrites par M. SASAKI (1929) : 
— Octopus liattai (Sasaki, 1929) qui présente la radule ca-
ractéristique iVOctopus )iiacropus. Selon M. SASAKI (p. 89) 
cette espèce est voisine (VOctopw^ cariabilis (Sasaki) dont elle 
se distingue par l'iiectocotyle, le ])éiiis, les spermatophores et 
l'organe siph(mal différents. Il ne parle i)as iVOctopus macro-
pus Risso, dont resi)èce, à mon avis, semble très peu différer. 
—• Octopus rariahUis (Sasaki, 1929), qui serait identique aux 
spécimens japonais, considérés jusqu'alors comme appartenant 
à Octopus macropus Risso. 11 présente la même radule. Cette 
espèce semble se caractériser surtout par son corps fortement 
allongé, même chez les adultes, et par l'organe siphonal en 
forme de VV. 
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Les variétés pardalis Sasaki et minor Sasaki sont basées STir 
de jeunes s])éciniens. Selon 31. SASAKI (191'Î)), la variété pardalis 
s'apiu'oclie plus d'Octopus macropus lUsso que ne le l'ait l'es-
pèce typique. 
— Ociopiis alatiis (Sasaki, 1920), enfin, dont la ladule est 
inconnue, semble être voisin d'Octopus variabilis Sasaki, dont 
il se distingue cependant, selon 31. SASAKI (1!)2», p. î)0) par : 
J) les ventouses plus serrées; 2) l'ori>ane sijihonal en forme 
de W ; 3) les membranes brachiales larges et conti-actilcs ; 
0 les ventouses plus nombreuses du bias hectocotylisé ; 5) la 
l^artie liectocotylisée plus petite ; (i) le pénis fusifoi'ine et 7) les 
spermatopliores plus minces. La ])lupart de ces différences nous 
semblent peu imi)oitantes. G. ('. KonsuN (1!)29, p. ir>.'{) a placé 
cette espèce parmi les espèces non classées; selon lui rapi)en-
dice du jiénis ressemble à celui du sons-genre Joiibiiiia. Sans 
avoir vu du matériel de cette esi)èce, il nous est impossible 
d'émettre une opinion. 
Soi's-Guoi l'K it'Ocfojius Jiioderina (lierry). 
Le sons-grouj)e {VOctopus Iciodcrma (JJeiry) se distingue du 
sons-groupe d'Octopiis iiiacropns IJisso (avec lequel il constitue 
le groupe à'Octopus macropus Kisso) : 3) par les bras relati-
vement i^lus courts (il faut cependant tenir conqite du fait que 
généralement des jeunes s])écimens ont les bias relativement 
I)lus courts que les adultes) ; 2) i)ar la membrane interbracliiale 
l'ius i)rofonde. Des trois espèces faisant ]>artie de ce groujie, 
seule la radule d'Octopiis loivjispadivcus (Sasaki) est connue: 
elle semble différer assez bien de celle iVOctopus macropus et 
ne présente pas la sériation compliquée. 
— Octopus Iciodcrma (l 'eiiy) n'est pas suffisamment décrit. 
Selon G. C. Konsox (1!)29, p. 112), cette es]ièce se iai)i)orte 
peut-être aux lîatliyjiolypodiuae. Selon cet auteur, les deuv 
autres es])èces : Octopus lou;/ispndiceus (Sasaki) et Octopus 
tsugarcnsis (Sasaki) constituent jieut-êlre des intermédiaires 
entre les genres Octopus et Paroctopus, Octopus toii;iispadiccus 
(Sasaki) ressemblant à Parociopus hou(il:oii(jcusis (lioxle). 
Quoique le sous-genre (VOctopus Iciodi ruia (Berry) ne sem-
ble i)as ])osséder la railule comjjliquée, nous en avons ])ailé parce-
qu'il semble se situer entre Octopus macropus IJisso et le geni-e 
Paroctopus où nous trouvons la radule semblable à celle d"Oc/o-
pus macropus lUsso. 
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GK.NKE Paroctopus Kaef. 
Le genre Paroctopus fut créé ])ar A. NAKF (1923) jiour Octopus 
digucti Perrier et Kochebrune dont les grands (X'ufs ressemblent 
à ceux d'Elcdone. Pour la même espèce, G. GKIMI'K (1925) a créé 
le genre Pseudoctopns. 
Selon G. C. KOBSON (1929, p. 197) le caractère dont A. NAKF 
s'est servi pour créer le genre est assez douteux. Il caractérise 
le genre par l'iiectocotyle très allongé (7-20 %l, les bras généra-
lement courts et le cor])s bursiforme. 
— Paroctopus dic/ucti (Terrier et lîocliebrune) est insuiïi-
samment connu, sa radule est même inconnue. 
•— Paroctopus honf/kouffcnsis (lloyle) et Paroctopns appo-
lyon (Berry) se rapprochent beaucoup et M. SASAKI (1929, 
p. 73) les a réunis tous les deux à Octopus doftcini. G. V. Hon-
sox (1929, p. 130) a placé cette dernière espèce avec Octopus 
(jilhcrtianus (Berry) et Octopus californicus (Berry) dans le 
groupe û'Octopus pallida lloyle, tout en faisant remarquer 
qw'Octopus californicus (Berry) et Octopus doflcini fWi'ilker) 
se rapprochent (VOctopus lion<il:on<jcnsis (lloyle) et <\\\'Octopus 
tjilhertianus (Berry) a des rapports avec le genre Paroctopns. 
La radule que ^[. SASAKI (1929, fig. 35) a figurée ])our l'es-
pèce qu'il a])pelle Octopus doflcini (AViilker) [et qui serait donc 
synonyme (VOctopus hongkongcnsis (lloyle) et Octopus appo-
Ijfon (Berry)] ressemble exactement à celle (['Octopus macrojtus. 
La figure que G. C. Bcjr.sox (1929, fig. 80) a donné de celle d'Oc-
topus honçjlcongcnsis (lloyle) est cei)endant bien différente. 
— (^hez les deux autres espèces de Paroctopus : Paroctopns 
conispadiccus (Sasaki) et Paroctopns ijcndoi (Sasaki), la radule 
de la première espèce semble également avoir la sériation com-
jiliquée (voir M. SASAKI, 1929, fig. 42). 
Giioni-K ly'Octopus fusifonnis Brock. 
Nous avons déjà iiarlé en détail (p. 0) du groupe (VOctopus 
fusifonnis, comprenant Octopus fnsiforniis Brock, Octopus tcu-
thoidcs IJobson et Octopus aniboincnsis Brock, l'our les deux 
])reinières espèces, G. C. lîonsox (1929) n'a pas trouvé des rap-
])orts avec d'autres espèces. A mon avis elles sont identiques à 
Octopus macropus Kisso ou voisines. Octopus anthoincnsis Bi'ock, 
dont G. C. Koiisox su])pose qu'il s'agit d'un jeune spécimen 
d'une autre espèce, ne semble pas avoir des rai)ports avec Octo-
jius macropus Kisso. 
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Sot's-Gi:.\'KK Macroctopus lîobson. 
— Ovtopiis (Muvrocioitusi) niaonun Ilutton, dont la radnle 
(voir G. C. J{obson, 1!)1'S, p. 200, fig. 2) ressemble exaciement 
à celle (l'Octoiniii macropiis JJisso, ressemble à cette dernière 
es])èce encore par d'antres caractères que nons venons de citer 
(j.. 8). 
— Ocfopiis' (Macroclopiis) conniniiiis l 'ark est insuffisam-
ment connu, mais semble être identique à Octupun mnorum 
Hutron. 
CovcLrsm.NS. 
Du bref e\])()sé donné ci-dessus il résulte tout d'abord que 
nos connaissances de la ])ln]iart des espèces citées sont encore 
fort incomplètes. J]n second lieu, il s'avère que les f;roupes 
d'Octopiis mncropu-s Kisso, û'Octopus Iciodcnna (Berry), d'Oc-
topus pallidn Iloyle et iVOctopiift fusifonnis^ l>rock. le sous-
}ienie Macroctopm^ Hob.son et le genre Paroctopus Xaef, tels 
que (T. C . lîonso.v (1020) les a con^-us dans sa monogra])liie des 
Octopodes, se rap]>roclient beaucoup plus que ne le ferait sup-
poser à première vue la classification de cet auteur. 
Enfin il s'est montré que la radule à sériation conqdiquee et 
avec des troisièmes dents latéiales courtes et fortement cour-
bées à la pointe, se trouve CIICK tous ces groupes [à re.Kcejition 
])eut-être de celui tVOclopii.s' Iciodrniifi (l'.errv)] (pii se rap])ro-
(dieiit encore ])ar d'antres caractères, tels : l'ordre des bras, 
la structure de la membrane interbracliiale et de l'iiectocot.rle, 
ie iKunbre élevé de filaments branchiau.x, et souvent la forme 
du cor])s. 
Il est à remarquer que dans le clia])itie « plivlogénie et (dassi-
f'ication » de sa inouogra])lne, ii. C Konsox (1020) suppose que 
les ()cto])odinae ]iriiuitifs seraient caractérisés entre autres par 
un nombre élevé de filaments braiu liiau.x, par l'iiectocotyle petit 
et i)eu différencié, ])ar des dents iliacliidiennes siuqiles et ])ar 
la membrane iiiterbra(diiale faible. D'ajirès les trois derniers 
carai-tères, les grou])es cités ci-dessus seraient donc bien évolués, 
tandis que le ju'emier caractère représentcuait un état primiiif. 
Ce caractère semble d'ailleurs peu important i>our des (piestions 
pliylogénétiques, car G. C\ Konsox lui même reconnaît, en par-
lant des filaments brancliianx (j). 32) : 
(( Tt is, liowever, inqxjssible to .say if a number above the ave-
rage (11) is a sign of s])ecialization or whether it is a primitive 
feature ». 
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En conclusion nous pouvons dire que l'étude d'un grand 
nombre de spécimens est encore nécessaire avant de i)ouvoir 
envisager une classification rationnelle des Octopodinae. 
Musée royal d'Histoire naturelle de Belgique. 
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TA H 
Espèce 
OclopuS lll<lr)-opitS l\'l>hl> . . . . 
» (Ji'iine). . 
» 
» 
Ortopiis bcriHiidritsis Hoyle . 
Octopus cliromalHs Hoilpiin . 
Orlopus liiprobitncnsis Rohsoii . 
» 
()cUipus ornatns Gould . . . . 
Octopus inedorin (!ray 
Octopus miic'iiJdi Hi'oi-k . . . . 
Octopus Initiai (Sasaki) . . . . 
Octopus ctiii(d>ilis ti/picui Sa.saki . 
Auteur 
llOBSON, 19:29, p . 101. 
A D A M , 1941, p . 136. 
A D A M , 194 , 
A D \ M , MS. 
RoBsoN, 1929, p . leo. 
IlOBSON, 1929, p . 107 
RoDSox, 1929, p 108. 
A D A M , 1938, p . 7. 
lloBSON, 1929, p . 108. 
llOBSON, 1929, p . 110. 
RoBSON, 1929, p. 110. 
S A S A K I , 1929, p . 87. 
S A S A K I , 1929, p. 91. 
Dibtribulion 
,\llaiitiqne N. E. ; 
\ Méililcrraiiéc ; 
, Mer Uoiigc ; Australie; 
( lii(li)-Pa('ifiqiie. 
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[vu I 
corps en "/„^  ^ ,^ 
1 ue la 
longueur 
3 2 - 5 3 - 9 0 
47 






70 — 104 
55 
45 
50 - (JO 
40 — 9'i 
par demi-
branchie 
10 - 11 - 1 3 
12 
8 - 1 1 




10 - u 
12 
12' - 1 3 
10 - 12 
Hectocotyle 
longueur 
do la ligule 
en o/o 
du bras 





1,1 - 3,8 
-
— 
5 - C,2 
3,0 " 5,8 
Bras 
Ordre 
1. 2. 3. 4. 
i . 2. 3. 4. 
1. 2. 3. 4. 
1. 2. 3. 4. 
1. 2. 3. 4. 
1.3.2.4; ? 1.2.3.4. 
1 . 2 . 3 . 4 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
2.4.3 = 1 ;1 .2 .3 .4 
t .2 .3 . = 4; 1.2.3.4. 
1 . 3 . 2 . 4 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
Membrane inlorbraehiale 
Formule 
A. B. C D. E. 
A = B = C . D. E. 
[ A = B = C - D = E. 
) A = B=C. D. E. 
] B -C = D. A = E. 
f B. A = I). C. E. 
B. A. D. C. E. 
1 B. C = D = E. 
— 
? A - B = C . D. E. 
B - C . A. D. E. 
B. A. C. D. E. 
A - B = C = D. E. ? 
A > E. 
A. B. C. D. E. 
A = B. C. D. E. 
B = C. A. D. E. 
( A - B . C. D. E 
( A B. C. D. E. 
\ A. B. C. D = E 










1 0 - 1 1 
10 
> li 
12 - 15 
0 , 5 - 1 0 
17,5 
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TABLEA 
E^pè<'e 
Var. parddlis Sasaki . . . 
Vai'. minor Sasaki 
Octopus alalas (Sasaki) . . . . 
Oiinpiis Ifiodci-iiia (Iterry) . 
Orlopiis lontjispiidicetis (Sasaki). 
» 
Dclopiis Isni/dfensis (Sasaki). 
» 
Parorlnpus dii/iteti (l'ciTier et Ho-
ehebrune) 
l'uroctopus uppidijon (Beiry). . . 
Paroclopa\ honukonijcnsis (Ho\le). 
Paroclopus yendoi (Sasaki) . 
Auteur 
S A S A K I , 1929, p . 94. 
S A S A K I , 1929, p . 95. 
RoBSON, 1929, p . 153. 
S A S A K I , 1929, p. 89. 
RoBSON, 1929, p . 111. 
ROBSON, 1929, p . 112. 
S A S A K I , 1929, p . TO. 
RoBSON, 129, p . 113. 
SASAKI , 1929, p. 66. 
RoBSON, 1929, p . 197. 
RoBSON, 1929, p . 202. 
RoBSON, 1929, p. 199. 
RoBSON, 1929, p . 205. 
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1 . 2 . 4 . 3 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
1 . 2 . 3 . 4 . 
1.2 3 = 4 . 
1 .2 = 3 . 4 . 
1 = 2 . 3 = 4 . 
1 = 2 = 3 = 4 . 




1 . 2 . 3 . 4 . 
1 .2 .3 = 4 ; 1 . 3 . 4 . 2 . 




A - B . C. D. E. 
? A. B - C = D. E . 
B . A. D. C. E . 
A - B = C. D . E . 
A = B. C. D. E . 
f R - 0 . A. D. E . 
B. A = C. D. E. 
l e . B. A. D . E . 
n 5 = A. C - D . E . 
B-=C. D. A. E . 
D . C = E . A = B . 
\ D. C = B. A. E . 
' D. C - B . E . A. 
B = C = D. A. E. 
A = B. 0 . D = E . 
( B. C. A. D. E . 
\ A = B. C. D. E. 
) B. A = C. D. E . 
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TAHLE.V 
E»pèo(' 
ParoclopHS conispadiceiis (Sasaki) . 
» 
Oclapiii dofU'hii (NVülUer) 
Ortopus californiens (Hi'rry). . . 
Octopus (/ilbiTlidniis (Bcrr-^). . . 
Octopus fiCii/or)iit\ Broek. 
» 
Octopus IciiHioidis Robsüii . 
» 
Octopus (M<icroctopns) iiiaoni'ii 
HiiUon 
Octopus (Mocroi topns) rouiinunis 
Paik 
Auteur 
ROBSON, 1929, p . 205. 
S A S A K I , 1929, p . 84. 
RoBSON, 1929, p . 130. 
S A S A K I , 1929, p . 73. 
RoBSON, 1929, p . 129. 
RoBSON, 1929, p . 131. 
RoBSON, 1929, p . 132. 
A D \ M , 1939, p . 86. 
ROBSON, 1929, p . 133. 
A D \ M , 1934, p . 22. 
RoBSON, 1929, p . 174. 
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(suite) 












































1 2.1.3.4.; 1=2.4.3. 
1=2.3.4.; 4.1.3.2. 
( 1.4.2.3.; 1.2.4.3. 
2.1.4.3; 2.1.3.4. 
1=2=3.4.; 1=2.3.4. 
2.1.4.3.; 4.2.1.3. etc. 









B. C. A. D. E. 
B. C. D. A. E. 
A = B = C. D. E. 
î B = C = D. A. E. 
A < E. 
? B = C = A. D. E. 
B. C = A. D. E. 
— 
A = B = C = D = E. 
A = B = C = D = E. 
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